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EA HAVE 24 Juillet. 
lisons dans la Gazette de, Trèves que lors de \'audience 
ROÎ a aechrdóo aux‘profëideurs de |’ Athénée de Lùxem- 
IM. a fait Ta répónse Bfifahte à l'adresse que lui avait 
be he prösidnt dudit Atidhéé.- ee 
'estire heureux 'd'dvbir fehdu aux Luxémbourgeais 
ationatif: et je'rine’ SiS ‘cònvaincu avec: plaisir du bon 
Lis ‘en'fdett Non, tnesbieùrs, vons n'avez pas besoin d’ é- 
òlis petves vous’ guffire: à vous-mêmes. Je main- 
owe natióialitó, ‘repüsés- vous'sur moi.» 
Wit, « Voùs ie palliez' toút-à-l'hêure du tbt Seat de 
, Wats vous rie poss&déz point les'dendres' dé‘ ké'iérös. 
lélles nous ont été dóérobées sans qhe nas en-äyonsèl 
gnoe; —» Elles se trouvent’ dctaellement dans le 
de'$, MI. le voï de Prúste, sui les bords du Saar —S, M: 
Îé Prasse hoús a fromis: dé hous les rendre, dès que 
Sbsgòderons’ún inausoléé digrie de cendres aussi pré- 
_— Alors vous’ pouvéz: òtre'nssurés de les possder. 
vez la parole d’ún roi pduúr garanlie: » 


en dS-avons annoncé:hier que, le-6, l'escadrille ceemmandee 
prince Henri des Pays-Bas, est arrivée de Plymonth à 
Ar, àpròs 14 jours-detraversée; nous voyons aujourd'hui 
:R. est descdendue à terre et séjonrne-dans l'hôtel da 
ur, :! Waite Seret Áo 5 int ijs " 
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rit de Copenhague: 
it les nouvelles que M. le cônseilter d’ état Bang a rap- 
St-Pôtersbourg, il n'est pas vraiqne S. A. L, Péponss 
Rite de Hesse, soit accouchúe, comme l'ont dit des feuilles 
ik ee Lane fant, mort, Par contre il est certain, dit la 
St de Berlin, que I'gtat de,S, A. L. est toujours dos plus 
' Wi “ Dee Geike on NS 
eit de Curáged, BÖ' mai: CC 
IK Sejötd néerlandais qúf se ‘trduvent à'St-Doimingue, ayant 
fs Alla priteetion du gpu verkeur-gönêral ‚cefui-éi ya 
é'schoóondt ‘le Thanet fnohité'pàr un Iieiténänt éf quel - 
Naliveg,prcedr” derdepbenór pöur le gan vernement de 
be’ Acteren enk a géhöralement ad- 
EM Bolle fende del soldats neerlandáis, dl que lès troupes 
Res leur prösentaient les armes, oroyaùit g1é Loús’cès sol- 
5 tar Pen 3. wet al eren KT or 
Wot delfés de St-Domgue sönt fort-iin be tes: 300 pri- 
8 de gaarre Kiitiëps travarltejl 4 rbtablir le dominages 
et bet) pat bis de là’ villé ir le A&E 1remblement 
Pitt: Tês couibats Avec les Haitiens lès 
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tfkelgae tempb, vient d'êre egajpdë au thädtrede Venise. 
ee Vin pindeforr diercet ehigagernert B pdüno cantatrice se reri- 
Blogse at Rossini hii'a fit eolttrafcter ati autre engge- 
L On epen a’ avant Soi dépärt, nos dilebtenté’ an ront: l'oc- 
dn d'a pler le talent de Mile de Lagrange, qu'on’ nous 
tpa fort reraarguable, … elen 


vree ma val 
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e d'espéranoes maguifignes, avaient: fait naitre res polo- 


(lp Mstraliennês, tentáes par, des, compaguies anglnises! 
hl lobe avoue aingi-une première déceptian : … 
Ps. personnes arrivâes d' Australie nous annoùcent- quae 
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UR me Lie ot radijs DE Og ea ate Td Kadee Be ante 
ei ir PR EDO EE É 4 wibi set tn 
LES MISÈRES DE PARIS, 
ED oenvveet Aers ete Border ent eren de” EE 
Mes neserntjens eo beer do Penseel ain 
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Von Danes ante ee en 
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4 le feuilletoniste: 
EN f 5 8 ; 


Ì oilà de que l'on demande avant tout aujourd’hüt à 
Woud né ádihmnes plus; at veur ‘da public, « de des soldië 
atèlera, dés'sautours, ct ce n'est qu’ 
si iser ie dus farVenons àl'ámuser! > 














NS rj} 'câ 
aenkeld 
gna dhaqub jodr en triba 

shet plûfhië & la maik, depuis quelques Minn 
hie ë in, depuis quelques minutes, 
sle stenen blanche, bolmao inerene 
zip ee pipitiendekien( les îdées dont il allgit la 

Witt patients du‘chaos d'idées qui lui'vena 
de une sté 

sie godt dh jour, 
ace du feuilleton. Com ik 

Mdd u bâtdae de Panton 
Be mièillgúr BÉ hidhdes possibles: Tu 



































| grospórité dansterplasgránd: matheur. Bek spâculstrons-extra-} 


êntsotietn:jo ‘Tj: RGA et atore atdo' le pfinidbht 


dans le pays. La presse conservatrice doit done,prendre |’ initäa- ; 
amtaat ga’ il ast en,|/.bres et contre las lais votóesgar ellos; En -agtanmhy rigs ul 

son pouvoir, organiser an conità dent ra Rötionis ofnie ’ ; loren: eije. à mal 

le programme ou.l'exposó des principes du parti iconsanvalekr, (|- 


ug á 1, 
zalle Anna de Lagrange, dont nous avons annoneé V'arritöe, | 


_—Lorsqueles.ministres-actaels arrivènent-au pouvoir;la pense 
‚qui tes animaitet leur point de.départ. pour tons les ântessdu 





Beton da.Jeuraal,de La.Haye. 25 juillet 1844: |- 


„ 


Ì oújòbrb Ah rbyiveau ? Aller de plus forten plus’ fort somige Quel enfer, où est l'issaeP. … - … 
tre 


us, aùf yeuz ‘da public, que des saltimban- 
force de tours, d’adresse et 


afie, kappaterit avec humeur de la bouche de Mr, D: homme de let- 
Be ee. io ffdmaturge, feuillétoniste, dont la vogue depuie quelques 

ard Wclindhe. Molterent étendusur un large fauteuil devant. son 
binet fórt orné dont les donsoles et les tablettes étaient sur- 
é gravures, d'albums, de noaveautés de tous genres que la 
î but ; il venait de.repeusser une. table en- 
ddÉbrls d'an déjeûner súccutent. Les pieds dans de larges 
p,Ì] restait immobile 
quel genre, 


i Je, 
dt ient en faylé à l'es- 
ilité complète, le fenijletoniste ‚s'en prenait 

úr, Pin de des’arhis entra. Célui-ot bat le roi | dn.fpuilleton; peinture de mepuss,„ccitique. 
1 jouit d'ûne sorte de ainfqure | Nops lui verrons toujours auelgpa chose de léger ot d'amnsant dans la forme, 
‚et trouye que tout est paur, le 

n’ès pasen verve, dit-il, ep | 
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see ta & : perd EEE PN ei te AE eik à 
cette colonieestitouibée gamme par-endhantement du (nitbdedn 







vagantes sonlesstereas; Se phix déraiaonnablerde troupeanx, et 
surtout la manie de fairerepidement fortwaa, telles dont lesicaap 
ses de ce changement» Togtelnik (ajante Gwigprudánte: louilte.die 
Londres) les élémens-de prospôrsté gt-de-kighesseex istent vuru-! 
me auparavant, et les pérsonnes qui getrastnt des capilaux à pla- 
eer en Lireraient dek bónéfides certa (ks Dn gean 
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s EN VA REE 
Berlare. dlosg, le; JB, 2 





na ad KKP ea 
La session, des chambres belg 





”: 5 chambres belgega, & 
aprds la vole gar.le atas de divjrs pagfets de loi, ce jdamla, 
fn RS bi Vp Pé é k Öy « 3 4 te Gt tf, f 3 Ma session Pil B 6 
EPE le 11 juillet, Un outa, Hé ja, dermate, Bi, dek, | 
KE RPR . sen EEE 5 Ede À { 
ppurrait pas soutenir que ges lois ont 68 volgen ditmonstijutjoo - 


n A 


nellément et se soustraire.à leur exécution. jorse 5» 


EE AE, 


1\_} 'kèvde des journaúx espignels. 
__Voici ce qne la presse ‘póninsulairen puhlié.de, plas remar- 
quable ces jours-ci : dee Aes ne 
_ Lacrise ótant terminée par ledéoret de ennvocation des cor- 
tès, dit le journal El Tiempodans son n° du Il juillet, vaici. le 
moment opportun d'organiser le parti conservateur, ce parti 
quidêrive de l'ancien parti monarchigue coastitutionnel, sans, 
être absolument le.mème, et dont la mission estdes!opposer aux: 
révolutions, et en mêmetems-à toute Kentative. réactiannaire. 

Naus avons dit prácédemment-que-les-@vénamens qui.se sont 

succédé depuis 1840, le bauleversement que ‚aausent. dans les: 
idées les révolutiens à main armée, l'éloignement, des amis. de 


De ï 


V'ordredes affaires publiques, ont-produit lesaorcellement. de. 
Fancien parti modéré ou monarchigagconstitutionnel quise; 


trouve agjourd’ hui privé de cette orgänisation et de cette disci- ; 
pline indispensableà un parti qui doit Imtter eontre des adver- 
saires puissans, défendre.de grands intprêts et de grands prin- 
eipes, et;consommer lagrande cenvre de 13 eonsolidatign des 
institutions et de |'organisation adrpinistrative du pays. 

Úl fant done,donner qu:parti conserenteun „qui a suctédá au 


parti monarchique,constitationnel, V' organisation at Ja diseipli- 


ne nécessaires pour romplir les eonditions de son existence. pn. : 
litigue. G'est-à.la, presge,Â commenepr celte muvre ongtefforgant ; 


<t en 


 d' établir ljanilé dans-lesdactrines et l' anion .eptwedaus:les amis 


de |'psdre:ret,gpiebdnisant lenr: catéchiame. pelitigne,Â des prin, 
gipes. brefs ef simples qui puissent;ja répandnaietila populariser ; 


tivedans les prochaines éleotigessstes dici 


ets'entendre avec les comitós dea: prowinees qr devroat: êtrb ! 
oréós daus le-mâme bnt. C'est aindi que, la ptesse remplira dí- | 
goement la magistrature élevée qu elleiskercerponr lebien du 
pays; t'est. ainsi. qne (les oortòs:;prophaines” seront l'expres-: 
sion fidèle de ses penshes et dejses besoins; c'est ainsi,enfin, | 
qutelles pourront terminer la grande ceugre de la consolidation 
du, régime parlementaire et: de l'organisation. definitive -da 
PAYS. Beek A at en 
‚Nous -invitons toute, la presse conservatriec. à,s’oceuper 
de get objekimportagt, et.à unir ses efforts anx nôtres.. … … 


A Sat 





gonvernement ótait la stricte légalitó. La. consáquence de-citte 


„petsée:fut l'ordre expèdië; inmédiatement de. lever partont 
l'état de sióge ; le gouvernement sûr de sesiyiropres forcek;aprèa 


les jours de troubléet d'anarchie, erut de son devoir de rètablie 





— Quelle galère que d'avoir à remplir nne-tâghe quotidienne , d'exprimer 
„chaque jour le suc et la substence,de son eaprin, et de donner des idóes mòine' 
quandonn’en,e pas! EE ee 
…„_= L'on se passe d'idées, et l'on vitsur.sarenammée. “3 bat 
en Ee voudrais me reposer, m'arrêter „prendre haleine, raviver mon imagi-: 
mation. vt k En E . en : 2 nt 
_ — Prends la poste, va en Suisse.dans un châlgt sur le haut d'une mantagne, | 
‚vis sglitairement durant trois mois,tu apprócieras Paris etson tourbillon, 

se mais c'est précisément ce ghâlet que je rêve? … 

— Et mon éditenr, et mon journal, et PERSEE je leur:appartiens: 
tout entier carps et âme! je ne possède de revenus et de biens au.solefl, que 
mon imagination, ma, fécoudité.‚nton nom !.(4BE cela ost,bsy pothéquá.z je dois: 
quatre volumes à mon éditeur; j'ai tauché trie mois d'avance.ù-la gaisse du, 
jeurnal;.mes-créanciegs me.harcèlent. Et eepgüdatt Fimaginatian s'épuise 
Veeprit est. fatigué le repos me.serait indispegaahle pt je ne: puisJ'espérer. 

eve erigg enee Patek OEREN 

… Vous avez abuaé de tout, messieurs les zofnanciers wmodernes,de Ia voa- 
gue, de votre féaondité, et du publie, Voilà où vousen êtes! ed 

— Ce qui.nonsachève ee sont les Mystèngsdé Pârie,… — rt 

— Ah !j’ai une bonne histoire à te cauterà ce sujet. en A 

Mais continue. : ER ai LE en 

‚— La littérature se trauvait déjà dangune.pituation fort. critique, Par litté- 
rature j'entends la librairie et Ia condition. pécuniaire,des auteurs. Le feuille- 
ton avait tué le roman, le cabinet.de leetpre, Je dramep, le vaudeville. Le feuil- 
teton a causé ‚plus de ravag® dans. la, litygrature, qu'une iavasion de barhares. 
Mais enfin les feufletogistes vivaient da fegilleton: Voilà que:les Mystères de 
Paris ont tué le feuilleton;et les feuilletonistes. Où allons-nays? AED 

— Nous allona, ikme semble, à fairg une.histoire du feuilleton. Continue, 

Lg ‚fauillaton, à, sa gaïssgnee, comme tous les. nouveaux, veau, lut mo- 
deste, sans prétentions, et op tinf,dans de jnstes limites. Si.nous Je faisonsire-: 
monter à Marmentel et à Fréren, st apys eherchons son cachet dans Ja ‘easre-: 
pondance de Grimm, nonp trpuverons , ë Sk „origine, l'essence, véritable 

ittéraire, le coute, la aguvelle. 





bien que la lumière et dg hautap vérités jaillissent. du fond. Le feuilleton tient 


de lectepr au courant.des nouvelles du jour; livres, théâtre, aneerlotes, por- 


Jes. garanties et les conditions-da système représentatif. Mais 


| ribfa®t con venin.qae- le moment. eah…bien choisigarsr pasdr 


blame,” oan en face dp M.D. après 


Dee on cher, A ialisti nt En Aant: EEn : atie di eden : 

mis Banoe sch el Je dm lois Ip jours an ciel pourabiÀl | légère moquerie; mais il altaque eux choses, et pag aur persoanes: il n'a ja 

ai sn traelle oïÎe rib ec ke tc @écrivain. Si j'étpis ca pable.de | mais le droit d’offenser, et moins engosg 'ennuyer, Il porte surtout le respeet 
Baene ks egt celie dervadede mie ferais mancuvre. | le plus scrupuleux aux moeurs, et au fâyêr domestique où ila ses libres entrées. 


avóir jeté un eoup-d'ceil eur la | 


traits, caricatures, tous les faits de l'actgalité, entrent danssou domaine; it 


















iel leurs qui fatiguent les pasés | _, — Donne-moi-na,cigazre et tâche d’ftse.nn pen plas amusant toi-même ; 
En danst Bat (lbo gnideble vocation, Qüant à tai tu — Teno le feuillpfon dans toutes ses phases. Sous. l'ampire et 
Reh  rh tchahe tre la. plume). la restauratian„il,se, ronferma dans les hornes de la critique Littéraire et thé- | 


marre, il décrit, il appréeie, il juge. IÌ à le droit de critiques il se permet une |. 


en KEE } sn red per eni, 
BUREAU DE LA:RÉDACTION ,: 
à La Maye, Lage Nieuwstraat, , 
derrière le Prinsegracht( Noordzijde 
BUREAU POUR L'ABOSNENENT ET LES 
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s Ched gee ele tr bj 
‚älaMaye: * '' 
Eng Les lettres et paquets-doivent :. Qt 
„eres guvoyésà la direction francs de port. Ng” 


Bale Sa e rs Okta 


ns Foa hd Rt ke at 


kien que ce principe eùt élé adopté toat d'abord,  H y-manigtit 


A\agrentiment des ministres. nbsens ; id fallait surtout fxeretrôk 


soudre les graves questions dontdépend l'avenir:du:pays; Cette 
nécessite motiva l'arrivée:des autres ministres à Barcelone;ic4r 
Virdportance de ce snjet exigeait de lohgues et profondes lis» 
cussioas. Les délibérations. et les conseils commencèrant: ka 
majorité des ministres opina. pour la stricte lègahté, certpins 
qu'ils étaientquel'on pentrésondre.convenablementtetstes 
cas possibles, sans: s.öcarter- de cette:vwie. Le privompe:de ta 
lägalitó àétó lieureusement proclamé. zrar.Je winintère aotnel; 


va 


4 


lettideige tneâlaieeetsaaré qui sent;de-kemite: ark: possojr 
etste. Frein veux” iexeds. des „stijets.,- tout en; garâritisbant .à 
ceuxrei. les draits d'une lilentöl iew: -entendub. ; Sans: le 
plas profond,tespaect;-ponr ee …princifte, teut: lds dópordtbb. 
sont. possibles; ear alors ‚tus les partis. se; ebqient: auterjsts 
à la résistance, ainsi qu'à la violence lorsqu' Hs arrivenbad peuk 
voir. C'est pourguni- la majorité du arinistère. n'a rien’. veula 
deeider sans les Gorkès, et: se. propose de leúr suumettre: wutes 
les lois et les réformes à fire tant administratives:que;ppliti 
ques; Le ministère de Viluma n'a point. pense de même. Dominé 
par l'idée.qu'il. est nôeessa re avant tout.de rendre unelon:slect 
torale..qui n'aeeorde ae droit stiportant qu'aux personnds-qut 
offrent des garanties d'en fäire,un'bon ufage ‚ conwaincurgu'il 
estargent de procèdgeranx rélermes queliex périence àdémerit 
trées indispensebles, il a souténula- convenandedercelto marche 
avee la loyauté d'an homme-d’honnear:etaréd le‘taleat d'un 
véritable homsned' état; sa penséd est sanaidosté/partagde pái 
d'autres hommes de savoir et de: coeuo,qudi,: pour hterrin garen 
solidatien de ordre sonial, passeraient: par-dessus: ‘eertrines 
formalités, sauf à:dermander ensuite. H'approbatidn:deb Cettòs, 
A la wórite, cotterpemsée sûduit anspremier: eoupd'oil pt 
Von considère que bit peuk ainskarrivel togt de suite aúx bars 
rósultats.qne, d'après faut nbagetdeae on: aa. peut sepérernyniar 
peèsda longset péniblestymvaus: Maisi sefedb gas: duplierigme 
les ennamis de l'ordre-de ehuses actua} prafiteret-d upnpter we 
le plas insignifiant,:peur donner qitelgue vertsqarbhanme 
leurs, perfides:ancusations et: que leg /ròfarmesigue douds saab 
heitens tous, deriendpaient: le sbôme:-des plus fréobtinakis 
deglaaentiene @f. le torf, dialarme ponssût por: büuls persee 
pays: .G'estsen- vain qite-t'onamtmaêt ;obtekur là: aanbtien des 
eontès ; ils Aareinnt protesté:,centee da: :lógif rm óé des hards. 





train slonne-à prinses her wanen 
noires, tândis „qu: mins. fois pinsaá; les ten at Gurenteb bud 
triomphe.de'la forcp bratate,-ils ne: póh vont adrs inspiderdena 
ne crainte;-à.nous quiles avons toujourd vaineës:ban: Jecterrain 
de l'ordre et de la légalité. La réorganisation  adrainistrativest 
serait terminée-heureusement avec les-Cortôbde 1840, atnsit gede 
toate aatreróforme, sans la rovolation:de septembre; estdoae 
elair.que l'on peut en fajre autant aujourd’huiet heurobsement 
sansaucunscraiate. C'est pourg”toi la sésolutiin adoptés gar ik 
majtirité die ministère,; nons parait plas sage, bien: qnéntasape 
prêciions à sa jaste vateur le aystèmd ue wondastsaineste nar” 
quis-de Vituma et suatont.kt noble franchisé avecringaelde ikse 
vetire du ministère,:panr, ne pas mangysdr:à: see: Ioyatesconviel- 
Bona renneri ize er CMN Sn ÔD «(cha Vêrdad;} en 
On lit.dans B/Tiempodu 5 juillet; aattb'rèpotise-à un astidle 
de journal. La: Monarquia, conternant:le mariage projetd de le 
reine Isabelle.IL: «Groire possible le mariage du prinee des Ae- 
turies, eösidant à. Bourges;’avee-la:seine d' Espagne, p'estfiatep 


âtrale. Les succès des Lemercier, Soumety draault;Fouy, Casimir Betdvignt 
‘Talma, Duchesnois,, Márs; döfeayèrentde failiHetonù peu prèrjkegi'ed 1630- 
Heureuse époque où l’on ae dearandeitetst li tératere que: pbrdtdéer, péu 
d'invention:; mais beaucoup d'alezandrins, des tirades biustroeflauntes; bien 
‘Sonore! Le, gabinet. de:leülude ekistaità pede ;Je ramaa était: vete : le feuil- 
Jeton n'était qu'en compte readu:des ouvrages,d'Aistrai ;-Tabrhe ùlauuise, 
Casimir Delavigne dans la pogsie,trônaient swge rivkes!:Le edyllaswióshigsie 
flerissait et (atsait loi, Ur seul nom était populaire; Béranger t Uursoek giaie 
remuait les idées, transformait le langage, ebs traigetik des: volgden edes, 
préparait ene róvolutien, Châterabriand F1: nj. 27,5 cert siadà E 

— Laisse-moi arranger ces coussins que je puisse m'yobett 2 
9e position-phas ceramadeContimae ii sirgas vut Soo zyrsteg ik ebL — 

— Je ne te récapitulerat pasidi:toutosdes aémolàtiotrs epskise su kdperdes 

aus notre Ntérature. depuis 1830,-tens lee aystétnes trie “en 'uednt, un 
pen entier: Hidde vouvbllasdes disonssious, les-querollës; le fool de ta- 
Jena qui ont sucgila masse d'éeritainsqüi sont entrés damiá Vacène,lertbwetbn 
-dea:-eabingtd de leetsecn; da fortune momentande des âtrtours et dek 14 
‚Ne parlons.que da feuilletog, Qui: pourrait. signaler le’ prokdorigk Î 
„adeopta défnitivetnent sa-forme-actaelte; li censacraat- 





_|- quatre, huit, ou. douze colennes di bas.de sa feuitteP.. :- eh ted Ifobdoërg 


-Qut peurrait énumérer les premiers éorivainb quit Ade 
petcossivement la eritique littéraire par le òonte, leveunte pur kf rÎa 
nouvelle per le roman, le roman en un valams:par de wear en! dijn zivetennes, 
“er quatre volumes, en: neuf volymes cos me dos Mgeldree JeF ‚er lie vo- 
‘lumes, comme Îe Juëf. Brrant. ER venter dk Keen olen (Ee iden, A Dn S 
Eh! bien,’te voilà gevenn au:point.ttershäpest Helton seit, Fu as gerdé tes 
habitudes de rhétorique. Au premier: &mideuits vpoeht ù'['À eadémie, metsitoi 
dust les, ran gs. tre ber goei $9 arten shel ER een ME sf 
“tort Le feuilleton even zouran q tergda ekkinet de leeture La libruidie:cne- 
-geunhaij déjà seus le poids de.apwpuiditkkiohe trep IS@8:. 49: Inovan”| 
ver Ta as vo nom de, ln eonsidératión et-des dettes, Luisnete Pedilhetem bt 
‘faientoi homme. politique. …, er ner - ie . f verf aur bh 
zeDik, quinze: auteurs; rddnderdb eheana.qaasante: votames par ary v'est 
déjà plus qu'il n'en faut pour défreyec. teecahinetside Jestiuke, Resten titjuiel- 
ques centaines d'éorivainkrprfdadtdditours. Ile: s'attachet cowme Bes for- 
cenús au feuilleton +; turner: A Là Aris RE hed 
_ —Réfléohis à, ee quo je te dis. Tu, perde la vogue. Ta as Upoudstebtillénr 
de ton talent, il ar fenreste pas grand?chese, Fois-tot honeme góldtigue. 
“Le feuilleton « tué le drameet le câundenidla. Bl ost de eesaenode àmes- 
sieurs les auteurs dramatiques, de venie dódouper: leurs’ paie Hans noi feuil- 
letona, qu'ilane sedonneut plus la geine: d’imventer,widócfie. tis prennent 
des ciseausiet s’appropzient les colonnes. du: bäs.do-jouroet: Ils prétendent 
qu’ils ont-de plua que nous le talent de Pagaroentbnt, ôt que cela faitleur spé 
„tialieé au thúâtre. eer eronder opt kee enen 
__— Tu-teplains! tu as pris le parti de te döcouper toi-méme etde te fhie at 


‘preuve d'nne ignorance absolue de l'état du pays et de l'esprit 
dans léquel a'ëté faite la guerre qui l'a désolé pendant quel- 


ge, of Car ere verl daagde alam de « 


aussi nne gùerre de principes. Sidon Carlos, eùt êtéle repré- 
“sentant «des ilòes-du 19° siècle, df E: ell 
wbbentàht d'ûne tyraùunie théocrak ijd. 








brchptó de Ferdinands! se de 
accept: a pragmatique eFerdinangta!tu l a 8 rc 

Je prêtendant” giaquel i ils ont vonld, Bier lÊtour ie. Läs- 8 
que, en 1839, on mit un terme Arabie, one trakSigen pere 53 


avee le principe représenté par don Garlos, mais avec ceux de 
‘ss partisans qúí, réconnaïssant leurerreur, jurèrent obéissance 
au trône lógitime et à la loi fondamentale ‘de la monarchie. La 
France a un intérêt direct à ce que Ï Espagne ne revienne pas à 
Vaúcien régime; la France i'exige, ef les intörèêts de la dynastie 
d'Orléans lé demandent aûssi. L'Angleterre se râunirait pro- 
bablement sur ce point avec la France; car, abstraction faite 
‘des intérêts de la dette, du commerce, des mangfactnres (et 
‘d'une foute d'autres intérêts inutiles à dótailler, prisqa'ils 
sont à la connaissance de tont le monde, le cabinet britennigne 
est poussé par cet intérêt, comduan à tons les gouvernefuens, de 
ne pas laisser pêérir ceux-qui sont fondes sur:le principe q "tis 
röprésentent eux-mêmes. Si l'on ajonte deela que |’ Angleterre 
et lesaut res états constitutionneis peu vent prêvoir que: „tes é êvé- 
gemens rendront peut-être nécessaire par la suite, une alliance 
dans te midi pour s'opposer au nord relativement à des intérêts 
qui touchent non-seutement ces pays, mais encore la civilisa- 
sion de VEnrope, on comprendra combien devient plus grand, 
aux yeux-de ces nations, l'intérêt qu'elles ont à eloignerde 
sx} Espagne Je danger d'un retour à l'ancien régime, et par eon- 
sóquent d'empècher le mariage d’Isabetle H avec le fils aîné de 
Yexiló de-Bourges, » 

— Âu moment même où la guerre « est sur ke point d'éclater 
entre la France et le Maroc, l'attitude arinée de l'Espagne pour 
«enger l'insulteqa'elle a regue doit être d'an grand poids: dans 
Je résultat de la crise. Cette goïncidence rapprochera natarel- 
dement la France et 1’ Espagne, et leur fera comprendre la né- 
egssitö amutuelle de s' allier, d'une manière stable etefficace, 
goatre un voisin pedoutablo: “qui inqniètera perpótueltersont 
Î'nne dans ses possessións pfrientnes, zet sera toujaurs un obsta- 
ale peur l'autre dans ses vues sur le-même:continent. Les rösttl- 
tats de cette alliance ne peuvent qu'être fatals, tôt ou tard à 
V'empereur Abderrhaman. L'expédition qui se prépare contre 
A’ Afrique est le prójude de grands évónement et ‘dóéinontre. que 
nofre nation va adopter enfin une politique active et arilitante, 
aù:keù dela hönteuse indolencedans taquelle elle a vógótò jus- 
-qu'iei. Convaineus comme noas le sorames du grand rôle que 
nous devonsjouer.à Maròc, nous nous fölicitons de ce quele 
gouvernement se soit empressé de profiter de la première oc- 
cagion qui se présente de veiller aux intérêtsde \' Espagne; ce 
n'est pas, cependant, que no0S fondions pour te moment de 
grandes espéranees: sur tes résultats insmidiats de |’ es pédition 
doat il s'agit, Entraindespar an patrietisme exagèré et se faisant 
ällssion sur notvevòritable: position , quelques personnes \ou- 
dratent que l'on amschât à In conqnête det’ empire mareeain, 
ea pour le smovins d'une grande partie de, la côte qui nous tou 
ehe, et que Vexpédition fût organisér sons le point de wus et 
„dans la proportion de cetto pensée. 


“Nous qui pensons que l'Afriqne doit être constamment le 


point de mire de notre politiqne internatienale, (gu'il est né- 
eessairedenous y òtablir d’ une manière sdideet stable, nons qai 
eroyoas que Ja. force ‘des choses nous poussera bent-ötre: plus 
kain: quo nous he le projetons, nous nous gardeérons bien cepen- 
dant de vanseiller des plans impossibles à réaliser dans oe mo- 
ament'et dont le résisat serait de placer;sur an warvais terrèin, 
ba grande question politiqgeset sooiale qui va Slagiter sur la rive 
Africaine ‘Les :dillëtends caatugls:ave Maroc ae peuvent nimme 
doivent donner ‘Gon, à- anb guerre. Sórieuse et prolongéaà Pour 
epte.cette guerre fût possible, ou der moins porte qre nous pus- 
sions en sgetir avec honnenr, nons avons besoin: de |’: appui et 
de la coopératien dela France, ct il: faut. que nous puissions 
compter de nautre cté sur des moyens puissans et des ressottrces 
dbandantes. Prebablement irieg de tout cela n'arrivera. Bien 
sjuo la Jette entre la Erance et Je nree: paraisse inminente, on 
ednaait trop le: sysbömerpavifigvedu. roi Leuis-Phitippe pour 
pedvoir-penser-queil’affaireiailte plus luin dès quel lronnear 


seut dramatigüe vec côllaboration. 
“tzLe fauitteten s done tué libraires, 
Myptârorda Haris pat tule feuilleton 
“ere psvsenttedpde.plaee? 
_Bn:-déaaturaut totalesheat le; kee: de fouilleton: os n'est paint hà Ja 
anos itnre ddteleateraile.gui derraët veniedtetenter journeliemen? Jes fantit- 
“deg: kee Kanillatau edt ‘un hôte que nous aÂmettons ‚an! foyer danrestijné Neus 
vl dgissons haa Hintiatitg-do hae Smmes et denon Miles; Ál mefaut poat: ad út 
=g Banmrtre traitreh } itelité. 
„Si tu étais marië, je soupgonnerais les Aystèras d'avoir: porté atteinte ä 
khkd ai ritésnaritale. 
8 Mystòres ont une vogue trompeuse et qui eependant, nous entraide 
veompe unsnirage et achêse de hous perdre. 
vr strWne voguetrompense? Voilk:bieu'die phrase de confrère? 

» str Arago Rousseau donnaaa publie son Mblsive.: Berhardin de St-Pierra 
sReud s Mme de Staäk-Gerëgno, Châtoaubriand 'Bdué, des éerivains 
tSrenk Koolejezeitèsend l'entirousiasmezeerent deî imhitetetws. Muis qweideman- 

deit Jegabliek de pyblicetlan de chacun de'cék chefe-d'ek sie? Ii demaadaità 
Silaskeur-de donner pnsere. ua bon dustage, euaoretun ehef-d'eeuête égad'an 
„précédent. On lattendait sttao. impatieate,on Jaièsgit aveo bönhöer. Aajeur- 
w shi eat-be Jal%uopresdian-du’ pubtic-dins Pattdate: du: Jtif-Brront? De- 
rqsede-t-ilà l'auteur unedenvie égule en beautdstila' préeédeute ?: Non; itdai 
“demande qrelgue chose de: phusisalsissant; pbss:hardi, plus extrêine,’ pins iu- 
eroyable, plusestsaordieaite, plus Santzemugoridue, et surtout qui: hater 
“et ne ressemble en rien aux Mystères. Ce n'astyds vh bon: omerage qu KI 
“qéstame, c'eït an deurde'faree, quetyjnê shae amee de tenir en ed 
zet en haleine; un piiblic fatigné et blaëé.- 
Nousen sommes tous là. Editeurs et directeurs ne demandent plas de k 
-anine litárature, mais d'aftreper le vógae par tous ies moyons, et de fhire de 
Yargent. Les Mfysteres sat taóte ferlbelón et peutshtre onteids tuf à:lavance 
“Je duit: Bfr vat, car il sera bien difhcide:à Pástour,nodobstant sa ‘puissance 
d'imagzination, sa faculté descriptive, son étude des. moeiurt, et va profonde 


- SPS Qpksunee du ceïur hamaiss, de: kia à Vattente’ dun Neri ré- 


lame arnastout intonnee rn! … 
— Sl ointeas ak venata smd Jainser Zonit meaiiblekdirë, die le critiqae. AN 
—Parlez, reprit M. D., adamen à son tonr son cigarre, etoïsant teak de 
ehainrbre Sur sa-fipissinë, ctré dánbsog pidils sar vre éuurme peut Ve Aigr 
—stest l’ histoirora l'a pere eene atol Babi kielbornd utd die 
_dourtads- éphémêran, lSani tiens, Hostad, mette sera’ pas plùscormniu gue les 
Afeuildes où. il éerik. Gsttimapdohs moinbredagpupnanr de tantes couleurs et 
de: Anntpegrandesird qui,-tiub adrie qinten provj kee; ne sont yWiparaitre et 
diluraikge; baas sue Je statiatieieninde bew pesldes sien: erepirek IE ye pasde 
vegt dicek ain qing rêve diasoir verhjob dart U hijo: eur fare, à ä aide’ deu 


carré de papier barhouillé quetidiennement, le centre dù mertiënient intellec- |: 


„Sueki Koser: sesonir à mutre frailletnutisë; it ent „entreauttes eolfaberitione, 









pÂl Jee: ik i 


écrivains, liltérature, Ahéâtee. Les | 


dé Panrtoiieó de soti ele fe 
LK 


frangais sera satisfait. L'Ángleterre, intéressêe à maintenir Ie 
statu quo et à een une collision qui ne se terminerait pas 


pl ou muins complète ‚ à la suite peut être de quelques ma- 


nt à la jpâ 





q'ie rencontre le gou vernement, td faire conedbnre comme 
une folie le dessein de nous } ne guerre coûteuse, 
longne et sanglante, qui eokopiijderai notre politiqne extó- 


notre honneur ne nous permettrait plus de reculer, nons eroyons 


‚quela pradence conseille de ne pas mous laisser entraîner par 


des velléitésd'anrbition oude gloire, de considérer la question 
sous tantes ses faces, de peser ses: avantageset ses inconyéniens , 
en un mot de ne pas eharger: le prèsent de ce qui n'est pent-être 
que l'envre de l'avenir. Quoique la force des armes et la bra- 
vaare de nus soldats puissent mettre en notre pouvoir quelqnes 
ports de Tempire ‘barbaresque, nous ne devóns nous proposer 

qu'un senl ‘but d; sing cette ex pédition, c'est d’ exiger’à main ar- 
mée la réparation dé V'insalce que nous avons regue, Si l'on ne 
veut pas ‘voir échoner cútte entreprise, voilà à quoi l'on doit 
se borner, ainsi qu'à ['secroissement du cafap de Ceuta, pour 
reconquêrir tout le terrain astrpé par les“Manres et à l'oecupa- 
tron d'un point de eette côté sur lequel on élêverait nn ou deux 
forts. ÎÌ est évident, en effèt, que puisque nous ne devonsaspirer 
en ee moinent à autre chose qu'à préparer leterrain sar lequel 
nous pourrons an jour jouer un rôle moins passif, il nous sufira 
d'avoir déplayé nos drape. 1x surle territoire maroecain, et mon- 
tró aux Maures qu'il netiendrait qu'à tions de t'envahir, et qe 
on ne'hoas offense pas inpinêment. 

Dès ce inmient nons vomniencdrons À être de quelgue poids 
dans a balance de la politique africaine : dès cemoment Abderr- 
hamman, on ses: siceessenrs s 'gceoutameront à nous compter pour 
quelqne chose, tet F-Bwrope s'áttendra à la restauration, tôt on 

tard; de notteAntdienne dotmination'dans | Áfrique barbaresque. 
Alors notts péntrons ‘rópondre À cette prétentian insolènte | 
quel Afrique arrive jusqu'aus Pyrénées, par cette fière expres- 
sion que t'Bepagne: va jusqu' àl Atlas. 

(&! Tiempo da 7 jaïllet). 

— On he dans le Heraldo du 5 juillet, relativement à la: ques- | 
tion duelergé ; La contfibation. qui a pour objet entretien du | 


culteet du clergé, doit être éxigée d'une manière efficace, et | 
non avec eettedpathië qnia annihilé ses produits ef n'a pas | 


rempli t objet'auquel etië devait s “appliqner. Cet impôt dóit être | 
exisó, car s"il doit continuer à être pergú, faute de trouver un 
antre moyen, il fant que les eontribuables s'y hecuutument et ne 


le äissent pas arriórer, cequi lear rendrait plus penible: le dé- | 


bours du montant total de leur quote-part; et si cet: impôt: doit 


être établi sous úne antre forme, l-importeaussigte l'on en re- | 


eörinaisse hes à ineunvéniens at qac te changement soit mieux 
recu: 





Afnives dn Zollverein. 


La revette brute de anion douantère allemande en- droits | 


d'entrée,de surtje et de transit pour le premier trimestre de:cette | 
année a,été de :4,701,000 vhalers. Les droits d'entré ée: 5e sont 
élevósà 4, 535,600 halers, eenx de sortie à 71, 400 th., et edn 
detwansìt à à84,000 th. La recette entière. de ce (rimestre déps 


[velle du preinier trimestre de 1843 de 257,000 thalers. Cèt pn 


eédant provient prinoïpslement des droits blevös pergus sur les 
fers forgús-et:les railside Bhiemins de fer, ainsi que sur les sueres 
beuts destinds aux raffineries. Si 1’ importation du café, da vin, 
des fruits secs des pays inóridionaux , du:riz, elc., h'a pas êté 
aussi considérable dans “te premier trineslre de cette année que 


dans le wintestre: correspondent de 1848, vetá viert dege quêta 


navigation « eentnrened cette nnnöe tn, pen pliis tard. En fait ia - 
tóressant-qu'ipfaat-constater, o'est Gele dans presque tons les 
btats de Funlon T dmpfortatiom des fils de eoton a ‘considérabte- | 


ment diminné. Ainsi: les craintes des fileurs indigènes ne parais- k 


sent:pas se röaliser: 


iaoorespondanoe: ‚de ge chirieuzx jou ral de provineevdort Mm: Kärr niousa révé- 
lë Veristènee, et qui eortptait:un:ubonné. fl fut: te tédactear: seri ‘chef du 
journal de la Banque des Echanges qui n'en comptait pas dà tout. 18 travailta 
daus le Commerce, eut l'hönwênr de dener qüelgaësartiches an Bon- Sens, 
et callaboreenjanrdshaià PD Diëtd, et à iricy'oin din autwes jourtaur Husi répan- 
dus. Semblable à Thómistocle, | les lauriers de M. Sue lui ôtaieut le sammëil. A 
force d'exeitervet stimuter óf’ Hentté indgteetive pour trouver úfi'tiére et un 
sujet kopposer on vivatité avet te teaïtlelin’ätu mede; SHRt ore trouwmille, ove 
véritable décotiverte GE condine Kots vor nes is depuis: Penfhaceë, àl’ tat tout 
triomphant m'en faire part. L'idée était de aire le dessous de Paris dans le 
send qd 1. Smie ava t faie 16 edsus, 

"Plait Ád, 


Quelle plaùahterie: 
ii C'est Wk-drieur, It commengeit: per ene desoription dés Cutacoinbes. pt 
s'en venait à d'autres deserigttans ye jac jrbderit Hon W'a'point abördeées 
dans les publications les plus romantiques, Si M. Parént Duetfäteret Pa óf, 
6'est sdus Un Fapport sciëntifiue: 
— Passons. 
— Volontiers, d'autant plesique he getlteton a Ae Aaterromgil. 4, bendroit 
des Catacombes. / 
— Ce feuilleton a paru ? 
Ha paste dans'àtr det: ves jouruhirs Vans ‘abenimês, êt ei, envorér même 
vides ee Bates les: “chines te leëtüre,” ebt Enable: Eos 
nde,’ sag Hu'il setronve de teeteúrs neder intrépides powedepioyer latent 
Lesmboduad. Le rsitjek: était in pêre qì, ne: “snchiint helte, permntkoi ets 
Are te dou’ tpable, la’ coaduisdit dans lesteutácontbes, te Condäninant'à perf r 
dans les an Lesa detwidi. Cepöhdunt'lës vemordg hé pouesuivend,Filvretbar- 
| ne Bans bw boettierdiids -jroûr reconnättre te dadárre, ot-pleutér shr’ sdte erime. 
Hrôltsa Alle’ vivanité: En'des Bürdtens, épris desa betufé, weneit bukte joar 
[-Jui appofrer ta ibtrrriture ; milìs ne contentail oift! Bild vendre ld Kb trie 
dans a crainte utre prove de de Présenee. en woad Me 
EE aster fiiiiide ta hàktation? 

—' Notre fetilletoniste à time fearme etunê fille; cette ‘darnlère meconsée | 
Julie, est jeums'é ët betle, bmi bes he; Glthotiskaute Bild: se nouPrde ta Hté- 
‘rafhrevindtdare; houdhetant: lès Erden diets bai dosbre”, aprpufde wsl ek | 

troude fort bor nea rte parte sd goat tevor | 
pont: Tes phbtiéätiuns des Mes eietèntrigt ues.” en 

Tl ent file de tedite ite Jutië avait vudlinparaitre det u rrakson paternélle sh | 
jenúe scnr, et qiie cht éréneinent lavat dswistdder Alstom pireasibi tr; ve sès | 


| — Oui, le útre était: Lei Mystdres souterréins de Paris. 





‘paréne refassiehitlerépondróà à bes suestiëns; gede Aaf wpprendee ce ‘ ern 3 


inren 


tuwerinaanisdede.: 
Getterdispseitien: wavait d'aärtfe’ inde: mah dissidente Entre: Ford et 

Faa bmmeiCeue dernikre votstheehigtere a plusjehne kite ai: toi vert. Worand, 

„pine porter óbstacli 4 borders, Drait plead seerttbaent sa Gfle dânsilkpen- 


“poar amener un Arrangement, au moyen e qüë due satistaonon u 


gaidre francaise etigles teïnpes qyjp: 
A Pi ik ee nja 


rienre de toutes les difficultós qui surgiraient de cet événement , 
Que doivent donc faire les tronpes expêditionnaires de Maroc? : 
ä 

‘Sans vouloir prêdire les hasards d'une guerre dans laquelle 








Affaires de Bohême. 4 

rontières de la Bohème, 16 j deillet. Le Corrs __À 

re qie tes uvriers de Brood; VIDS 3 
cercle de Craslau ‚ se sont réunis en masse et qa ijs ont 

î giaes. On a fait venir les trope 

di rétablir- Vordre. 0 

el pake de Prusse, sur des ® es 


































































commission a èté nommôe pour pooeöder àï Vamgadens 
cette affaire. Les neuf personnes quf ont été blessées pir 
dats êtaient de simples spectateurs. Deux d'entr'elles sont} 
tes. On n'a arrêtò qu'un seul ouvrier. ke: 





Nouvelles d'Ameérique. 


Nons avons des nouvelles, de Montev ideo jusqu' à Jord 
3 mai. Ce jour-là, les assiógés avaient fait nne sortie deg 
d' attaqaer deux bataillons d'Oribe, qui avaient pris 
prês de Lafossr Saladero et sc. trouvaient. presque. isolás,;# 
le ue partie.de la garnison, epmposée principatemant, 
avait travgrsé Ja baie „pendant la nuit et Ptait allee rcjojf 
cavaleri a commandée par. Egtivas et Floses, au pied dele 

tagne. Ils traversèrent la rivière Pantangsa sLapêe op 
jonction avec la légion italienge,: qui avait quitte. la ried 
heures du matin et avait passé le lang de 1 arabe d' Orik 
être anepnement inquêtée. Avertis de cesnpuvement, Ief 
bataillans s’êtaignt rejetés sur le.prineipa! corps dà’ armé 
is furent sarprig. Les troupos d'Or vibe avaient. tenté d'esf 
laj jonetian des Moatevidéens; mais ecomoa ndant de. keel 
| italieune les wvait ghargées vaillampent, et mises eu. erodh 
| général Paz vozant quele: butde l'expédition ne poussl 
 atteint, revint à la rivière Pantangsa, La cayalerie d'SN 
| poursaivit, et en arriva À Riki giuó trgs-élrnit, } les tronjk 
 rentehargées et éprouvèrent quelques pertes; mais les ef? 
braquás sur l'autre. rive mirent en:déroute la en vaterio:d? 0 

Pendant ce temps, da légion frangaise faisat une spf 
‚ aeltait ea déroute lo paste: te-plas avancéd Oribe. Mathe 
} went le dósordte so-mit dans ses muagset 49 cavatiersd'. Ori 
‚ profitêrent pour sabrer une des compagnies lògères. ‘Da 
| deux affaires, la garnison a perdu 230 hommes tant tus 
| blessés. Oribsen a, dit-on, perdu 609. Juga’ à Ta date dd 3 
| iln'y avait plus eu de eonbat, Rivera valt parg, disi 
; vue de Cotonia aveo son armée et avaït marelië vers 
après avoir laissò devant: Calynia, un petit cor rps d obsprs 
‚ D'autres nouvelles portént n'on Pävaft vl â Colla, Art 18 : 
_À neuf lieues plus prèsde Mo iteviden, 8 

— Le nouveau ministère brösilien s'est bile par fl 
mination de M. Hollanda Cavalcante.a au portefenille de la ff 
‚ neet de M. Ramierp.à celui de la, justice, Le ministère, 28 
formation, a rencqntré une telle appoeition de In par 
chambre des représentans. gul n Agluse eu d'autre, altera 

que de se retirer ou de Îa dissoudre ; a est.À cedernigr parti 8 
s'est arrêté. La dissolûtjon a été pronongêe le 24 mai; kh f 
velle cbambre qui sera. nommée Par, les glecteurs, se repr 
ter janvier prochaïn. altan 4 

Z La honvelte concernant Îa- ‘mise“en. Fignekie’ ‘da on 
: tarif était prématurêe, la commission de rêvision: da, iis 
; commerce n'avait pas enegre chevé ses. Aravaux. pr 

— Parle steamer des ‘Indes gonidentalee He Fork 
appris que le nouveau. prêsident d de Ja. rêr late dd ig 
E gênéral ‘Guerrier, 4 a òlé atteint d’ une, UI apk subite; ee: b 
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